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Mesdames et messieurs les élus 

Mesdames et messieurs les représentants des Anciens combattants et 
portes drapeaux 

Mesdames et messieurs les représentants des Corps constitués 

Mesdames et messieurs les Présidents d’associations 

Mesdames et messieurs, 

Nous sommes à nouveau réunis pour la journée nationale des héros et 
des victimes de la déportation, que cette journée soit l’occasion de se 
rappeler que plus de 150 000 personnes vivant sur le sol de France, sans 
oublier les millions d’autres de tous pays, qui ont été traqués, 
emportés, réduits en esclavage et assassinés par les nazis. 

Aujourd’hui, nous avons beaucoup d’informations sur la tragédie de la 
déportation. 

En premier lieu, une idéologie raciste glorifiant la race allemande : c’est 
une idéologie du refus de la différence, du refus de l’autre, la haine 
exprimée sans filtre dans un livre paru en 1924 : Mein Kampf.  

Ce livre non expurgé a été publié en France par les nouvelles éditions 
latines au grand dam des allemands qui avaient dans leurs publications 
omis certains passages tels que : 

« La France ennemie impitoyable du peuple allemand, état mulâtre en 
pleine dégénérescence qui ose compter des africains dans ses armées 
et qui favorise la prétendue domination juive universelle. » 
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Tiré à plusieurs milliers d’exemplaires, ce livre fut distribué 
massivement à l’ensemble des décideurs que comptait notre pays, 
politiques, militaires, religieux, économistes, juristes, tous les syndicats 
patronaux et ouvriers. 

On ne peut pas dire que personne n’était informé de la catastrophe 
annoncée. Il est important de se rappeler que certains étaient mûres à 
la collaboration, avec cette phrase terrible maintes fois entendue :  
« plutôt HITLER que le Front populaire ». 

En second lieu, dès février 1933, à l’installation d’Hitler à la 
Chancellerie, les nazis ouvrirent leurs premiers camps de concentration 
pour y interner leurs opposants communistes, socialistes, catholiques, 
les homosexuels, les Francs-maçons, quelques juifs pour commencer, 
ils y enfermèrent ceux qui étaient différents. 

Le 22 mars 1933, Dachau avait sa machine carcérale où allait y régner 
la loi du plus fort, despote et sadique. 

Par la suite, plusieurs centaines de camps et leurs annexes furent 
ouverts sur l’ensemble du territoire du 3ème Reich. 

En quelques mois, l’Allemagne démocratique fut balayée, contrôle de 
la Police, de la justice et de l’armée. 

En troisième lieu, vinrent les programmes de stérilisation, des 
syphilitiques, tuberculeux, de tous les êtres atteints de tares 
héréditaires, les contrefaits. A partir de 1939, la destruction des 
malades incurables, handicapés physiques, épileptiques, trisomiques, 
malades mentaux, enfin tous les allemands considérés comme inutiles.  
Ainsi 80 000 allemands furent les premières victimes du nazisme, gazés, 
tués par balle ou morts de faim, car ils étaient non conformes aux 
modèles standard. 

Enfin, à partir de 1941, 1942, les nazis développent les camps 
d’extermination réservés aux juifs, tziganes, témoins de Jéhovah et 
autres sous-hommes dégénérés. 
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Des camps d’extermination tous situés en Pologne : Chelmo, Majdanek, 
Belzec, Treblinka, Sobidor, et Auschwitz-Birkenau, camps doublement 
mixte, camps de concentration et camps d’extermination, camps pour 
les hommes, camps pour les femmes. 

Les nazis en toute conscience, ont agi en prédateurs dévorant 
l’humanité. 

Il nous appartient de le dire et de le redire chaque fois que nous 
sommes confrontés à toutes les folies des hommes et à ceux qui 
veulent imposer leur dogme aux autres. 

Comme lors du serment prononcé le 16 mai 1945 dans le camp central 
de Mathausen. 

Nous devons garder vivante la voix des victimes de la déportation et 
des camps de la mort, en conserver le souvenir dans une leçon 
universelle au service des générations futures. 

Comme l’a dit André Malraux : La vraie barbarie, c’est Dachau ; la vraie 
civilisation, c’est la part de l’homme que les camps ont voulu détruire ».  

Je vous remercie. 

 

 

 


